(e décir

Je caic [a vanité de tout décir profanre.
A peine gardonc-nous de tec amoure défunts,
Fenune, ce que la fleur qui cur ton cein ce fane

Y laicce dame et de parfume.

Ile nont, lec plus beaux bras, que des chaines dargile,
Indolentes autour du col le plug aimé ;
Avant détre rompu leur doux cercle fragile

Ne c€tait pas méme fermé.

Mélancolique nuit dec cheveluree combrec,
A quoi bon ¢attarder dang ton enivrement,
S comme dane la mort, nul ne peut cous tec ombree

Se plonger éternellement ?



Narinee qui gonflez voe ailee de colombe,
Avec le¢ longe dédaine dune belle frerté,
Pour la derniére foic, a lodeur de la tombe,

Vous aurez déja paipité.

(évree, vivantee fleure, noblec rocec canglantes,
VVous épanouiccant loreque nous vous baison,
Quelguec feux de crictal en quelques nuits brilantec

Sechent voc brévee floraicong.

Ou tend le vain effort de deux bouches uniec ?
(e plug long dec baicere trompe notre descein ;
Et comment appuyer nog langueurs infinies

Sur la fragilité d'un cein ?
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